
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Plaque en mémoire d’une famille juive déportée 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Plaque en marbre au pied de la colonne du Monument aux Morts (construit par les 

Etablissements Bazin de Laval), apposée dans les années 2000 : 

À la mémoire de Nadia ROTBLAT,  Lisa ROTBLAT,  Adela ROTBLAT,  Léon 

ROTBLAT,  Clara LOUCHARD,  Juifs réfugiés à Chantrigné et morts en déportation 

à  Auschwitz.   

CHANTRIGNÉ 

 

* 
Monument aux morts 

© IGN-Géoportail 

 



 

Nadia ROTBLAT 

Il s’agit en fait de Basia VANDERVOORDE, née CHAZANOWIEZ, arrêtée le 9 

octobre 1942, décédée à Auschwitz-Birkenau le 11 novembre 1942. 

 

Lise (ou Lisa) CHAZANOWIEZ 

40 ans, née à Kiev, sœur de Clara Louchard, épouse d’Abraham 

ROTBLAT et mère  d’Adèle et Léon ROTBLAT.  

Arrêtée le 16 juillet 1942, internée à Angers, partie d’Angers le 

20 juillet 1942 par le convoi n°8, décédée à Auschwitz-Birkenau 

le 25 juillet 1942. 

 

 

 

 

Adela ROTBLAT 

16 ans, née à Varsovie. 

Arrêtée le 16 juillet 1942, internée à Angers, partie d’Angers le 20 

juillet 1942 par le convoi n°8, décédée à Auschwitz-Birkenau le 

25 juillet 1942. 

 

 

 

Léon ROTBLAT 

14 ans, né à Varsovie, fils de Lise et Abraham Rotblat, arrêté le 16 juillet 1942,  

interné à Angers, parti d’Angers le 20 juillet 1942 par le convoi n°8, décédé à 

Auschwitz-Birkenau le 25 juillet 1942. 

 

Clara LOUCHARD  née CHAZANOWIEZ 

42 ans, née à Kiev, sœur de Lise Rotblat, veuve, arrêtée le 9 octobre 1942, partie de 

Drancy par le convoi n° 42, décédée à Auschwitz-Birkenau le 11 novembre 1942. 

 

La famille ROTBLAT, Abraham le père né en 1899 à Varsovie et sa femme Lise 

(ou Lisa) CHAZANOWIEZ née à Kiev en 1902 et leurs deux enfants Adèle (ou 

Adela) et Léon (ou Lob), quitte Saint-Quentin (Aisne) où elle habite depuis les 

années 30 pour se réfugier à Chantrigné au moment de l’invasion allemande en 

1940.  

Clara LOUCHARD et Basia VANDERVOORDE (ou VANDERWOORDE), les 

sœurs de Lise ROTBLAT, rejoignent la famille à Chantrigné et s'installent au 

bourg en mai 1940.  

Le 16 juillet 1942, des gendarmes français de la brigade d’Ambrières-le-Grand 

et la Feldgendarmerie allemande font irruption au domicile de la famille 

ROTBLAT et arrêtent les parents et les deux enfants. 
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Lise, Abraham, Léon et Adèle ROTBLAT sont conduits à Angers, puis le 20 

juillet ils montent tous dans le convoi n° 8 en direction d'Auschwitz-Birkenau. 

Seul Abraham survivra, et décèdera en 1984 à Rambouillet. 

Les deux sœurs de Lise Rotblat, Nadia et Clara, seront à leur tour arrêtées en 

octobre 1942. 

 

La rafle du Vel d’Hiv 
Déjà séparés des autres par des lois sur le statut des Juifs et l’étoile jaune, les Juifs 
sont raflés par la police française lors de l’opération vent printanier,  nom de code de 
la rafle du Vel d’Hiv des 16 et 17 juillet 1942, à la demande de l’occupant allemand. 
13 000 personnes dont plus de 10 000 femmes et enfants sont arrêtés à Paris et des 
milliers d’autres en province. 
Parmi les 77 convois déportant les Juifs de France le convoi n°8 occupe une place 
particulière vers les camps d'extermination. C'est en effet le seul à être parti d’Angers 
directement vers Auschwitz sans passer par Drancy. 
Insatisfaits du résultat des rafles de juillet, les Allemands exigent d’arrêter davantage 
de Juifs, d’où de nouvelles rafles à l’automne 1942. 
 

 

 

 

 


